s LE SAMEDI
PASSE DE MODHE

(o wn déjenner de noces)

L onete, - Messicurs je w'ai malhenreuse- —...Oni, jennes {poux, je... vous... je... moi... enlin, vous comprencz... parfuitement, et vous, jeunes
ment pas le don de Péloguence, mais. .. vous épouy, qui, si j'ose m'exprimer ainsi, n’étes encore u'au seuil de la vie. ..

e parfaitement b Je coutinue, .

11
— ... Kt toi, dJules, mon neve, te voilivsorti de Fige -—. .. Car entin, messicurs ¢t dames, ct vous, jeunes ¢poux, il v a dans la vie des peuples comme duns
des frasques de jeunesse. .. celle des individus, si toutefois jose nexprimer aiusi, de vastes problémes. .. yui. . .
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— ... Oui, messicurs et jeunes cpoux, et pour ne citer qu'un excwmple, voyez ma saur ici - It maintenant, je termine, en proposant & honorable compa-
présente il fut un temps jadis od les roses et les lys, si toutefois jose mexprimer ainsi, gnie de vider joyeusement son verre i la santé ¢t au bonheur futur
étaient. .. hom .., de nos jeunes époux et neveux !

Vil VI
{ Apris le dijenner. ) Un invite.—Mon cher monsieur, apprenez que rien n’est plus rococo que de
.y o va e . N . o' .3 3 LN
L mire di marid. =T as ¢té absurde, lourd et maludroit, im. porter des toasts ; c'est vieux jeu et prouve une nature momifice.

pol, ridicule; grice i toi, Antonin, ce diner a ruté complétement !



